
n'en serait-il pas, ainsi dans notre région ? Il dép-mid de nous que
sainte Anne répande ses faveurs signalées à son sanctuaire dle Sa*.îtc- Il
Annîe de la Pointe-au-Père. Seulemnent il faut uw foi vive. Avons V P
la donc cette fo-, et nous feronsrnril.

Les grâcc, 'exraord1iiaires obtenues à ce ýanctu;uire lbéni piarlent la
déjà aezhaut ; les faits sont assez coun aincants. Surlions doiaî,- 1 ~

r~'nnaite.et venlolns à sainte Aunie avec cette confiance, a' ec cette
i1 ,i qui i ' ip r : o au 5.Jeu
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SAINTE ANNE

PREMIERE E»UCITION DE MARI1E i>ÂR SIAiN.ME. et
i~OUS appuyant sur l'autoi ité des saint-, ù)eeîs Lpeaeet

sur celle de -saijît Aiphonse. nous avons, dit que la in Je- ut
reuse Yierge Marie était 'douée, dès le premie-r isa
(le sa vie, du plein et entier usage de sa raison. C Aui

ona ne doit pas refuser à la Reine des anges ce qui futi S (-
accordé à saint Jean-Baptiste trois mois avant se naissancedis
et cela pear le mo%-en de Marie. Sainte Anne s'aperçut de bone kri
Iieure de la miraculeuse précocité spirituelle de sa Fille bien-aimée)[---'-
et elle se hàta de lui fane sucer avec le lait les premiers principes dei nt
la religion et de la piété. Elle lui racontait la création du monde, lai Jî
déso;béis>anice du premier homme et les maux qui en l'trent la suit,L ,
la promesse d'un Rtédempteur, l'histoire des patriarches et des sainte~~t
de l'ancien Testamnent. La sainte Enfant, déjà instruite de toutes Mi~
chjo>e. par le Saint-Esprit, écoutait cependant en silence et avec une î
%ive attentiion ces levons (le sa mère, les graieit dans se memo re,etou
!es repassait dans sonl coeur. Anne lui enseignait surtout ce (liaelle q 1<

le d.1a ait, Sil bien: l'art de pier. Et la bienhîeureuse Enfant, qui le-, savait
nià ux encore, eni redoublait cependant d'ardeur, et suppliait jour et ~
et nuit le D)ieu dbrhmde h~'rl'envoi d.i Sauveur et le reehat l~t
l'humanité. Apprenant. en outre de se mère que, selon les docteuli. -,-ah,
(le la loi et les révélations faites à j)i. sieurs saintes âmes, le jour (I -1

i' n ruiséricordes approchait, et que le Charist devait naîtreduu
lel de David, elle priait le Seigneur de lui coaserver assez longtemps l

vie pour qu'elle pût voir cette femme admirable, lui baiser les piedsý


